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Conférence autour d’un artiste choletais, F. Morellet

Le musée d’Art et d’Histoire dans
le cadre de ses conférences « Une
heure, Une œuvre », invite à décou-
vrir le parcours d’un artiste choletais,

François Morellet. Exposé partout
dans le monde, François Morellet, ar-
tiste choletais, reste plus connu sur
les autres continents que dans sa

ville natale. « Une heure Une œuvre »

propose de faire la lumière sur le par-
cours de l’artiste, acteur majeur de
l’abstraction géométrique. Conféren-
cière : Bénédicte Humeau.

Samedi 6 décembre, à 15 h.Tarif :
2 €, entrée gratuite pour les mem-
bres de l’association MC2.Informa-

tions au 06 81 12 15 05.

Les tubas du conservatoire de Cholet chantent Noël

Sous la direction d’Hervé Dubois,
professeur au conservatoire de mu-
sique de Cholet, les élèves tubistes
donnent un concert inspiré par les

mélodies de Noël. Une vingtaine
de tubas réunis, toutes générations
confondues, pour un concert unique.
C’est l’occasion de (re)découvrir un

instrument rarement isolé dans les
orchestres.
Le conservatoire de musique,

danse et art dramatique de Cholet
sort le plus souvent possible de ses
murs pour aller à la rencontre des
mélomanes avertis et des specta-

teurs d’un jour. Tout au long de l’an-
née, différentes formations se produi-
sent partout dans la ville et l’agglo-
mération.

Samedi 13 décembre, à 16 h,
place Rougé.

Une chorale déjantée au cœur du marché de Noël

Le Racing-club choral (RCC), c’est
une quarantaine de chanteuses et
chanteurs déchaînés, qui viendront
faire leur show au cœur de Cholet.

En une heure et quelques minutes,
ils enchaînent sans transition des ti-
tres arrangés comme jamais. En ef-
fet, cette chorale nantaise métamor-

phose des tubes et rappelle à notre
bon souvenir des chansons que l’on

aurait préféré oublier… enfin presque.
Dans leur répertoire, Brigitte Fon-
taine, Guy Marchand, Melody, Ba-
shung, ou encore Sexy Sushi… Un

mélange des genres parfaitement as-
sumé et concocté pour surprendre.

Dimanche 7 décembre, à 17 h,

place Travot. Spectacle tout public.
Gratuit.
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Naissances

Maine-et-Loire. Jeanne Abdalla, 12

bis, rue du Docteur-Bousseau, Cho-

let ; Rosalie Bonnet, 6, rue du Parc,

Le Longeron ; Noé Rousse, la Rivie-

ra, Beaupréau.
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Vie quotidienne

Déchèterie

Mardi 2 décembre, 9 h 30 à

12 h et 15 h à 19 h, déchète-

rie zone du Cormier, déchè-

terie de la Blanchardière.

Associations

Maison d’animation de

Rambourg, animation

3e âge

Repas journaliers pour les

retraités. Du mardi 2 au ven-

dredi 5 décembre, 12 h,

Maison d’animation de

Rambourg, 28, rue de Ram-

bourg. Payant.

Maison d’animation de

Rambourg, animation

3e âge

Loto de Noël. Jeudi 4 dé-

cembre, 13 h 45, Mai-

son d’animation de Ram-

bourg, 28, rue de Ram-

bourg. Payant. Contact :

02 41 62 67 64.

Loisirs et sports

Ludothèque

Mardi 2 décembre, 16 h à

18 h.

Après-midi loisirs

Mardi 2, mercredi 3 dé-

cembre, 13 h 30, Maison

d’animation de Rambourg,

28, rue de Rambourg. Re-

pas journaliers pour les re-

traités, du mardi 2 au ven-

dredi 5 décembre, à 12 h.

Contact : 02 41 62 67 64.

Piscine

Mardi 2 décembre, 12 h à

14 h et 17 h à 21 h, GlisséO,

avenue Manceau.

Pro A : Cholet Basket/

Châlons Reims

Samedi 6 décembre, 20 h,

la Meilleraie, avenue Marcel-

Prat, parc des expositions.

Vente de billets au Smash

le samedi 6 décembre de

9 h 30 à 12 h ; sur www.

cholet-basket.com ; par té-

léphone jusqu’à 15 h le jour

du match, et aux guichets à

partir de 16 h 45. Match Es-

poirs à 17 h. Tarif : Adultes,

10-23 € ; jeunes, 16-17 ans

et étudiants 7 € ; enfants

4-15 ans, 4 €. Contact et ré-

servation : 02 41 58 30 30,

02 41 71 65 12, billetterie@

cholet-basket.com, www.

cholet-basket.com

Acheter, chiner

Marché

Les Halles, de 6 h à 13 h ;

Les Roches, centre du

Parc, de 8 h à 12 h 30 ;

Les Turbaudières, square

Montgeoffroy, de 8 h 30 à

12 h 30. Mardi 2 décembre.

Le PDG de Zannier a rencontré les salariés
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Ouest-France à votre service

Le journal avant 7 h 30 : www.abonnement.ouest-france.fr,

tél. 02 99 32 66 66.

Faire paraître une petite annonce : 0 820 000 010 (0,12 € TTC/min) et sur

www.ouest-france.fr/annonces

Publicité : Précom, 12, boulevard Gustave-Richard, tél. 02 41 49 19 00.

Avis d’obsèques : 0 810 060 180 (coût d’un appel local).

Urgences et santé

Police secours : 17 (portable 112) ; pompiers : 18 (portable 112) ; Samu :
15 (portable 112 ; centre hospitalier : urgences : 02 41 49 65 24 ; centre

antipoison : 02 41 48 21 21.

Permanence de médecine générale : de 19 h à 8 h, et le week-end du

samedi 12 h au lundi 8 h, tél. 02 41 33 16 33.

Pharmacies de garde : composer le 32 37 (0,34 € la minute à partir d’un

poste fixe). Ou composer le numéro du commissariat, tél. 02 41 64 82 00.

Dépannage : ERDF : 09 72 67 50 49 ; GrDF : 0 800 473 333.

A votre service

Menus variés, équilibrés, personnalisés ou à la carte et

adaptés à vos besoins par notre diététicienne. Avec ou sans

régime. Miseenservice sous24h.Sansengagementdedu-

rée. Possibilité de réduction d’impôts + apa et cram/carsat.

CHOLET et sa région

LES MENUS SERVICES

49300 CHOLET

Tél. 02.41.54.15.58 www.les-menus-services.com

Livraison de repas à domicile et entreprise

Annonceurs, cette rubrique vous intéresse, contactez Precom au 0 820 856 212 (0.12€/mn)

Nos déchets feront-ils tourner des usines ?
Pour Valor 3E, organisme en charge de leur traitement, c’est un enjeu majeur

afin de réduire la part de l’enfouissement.

On produit moins de déchets. Bon
an mal an, les ordures ménagères ré-
siduelles représentent 40 000 tonnes
dans la zone gérée par Valor 3E (1).

Un tiers de moins qu’il y a six ans.
De quoi faire des économies. Sauf

que, parallèlement, les pouvoirs pu-
blics demandent davantage d’effort

pour réduire les émissions de dé-
chets, et notamment leur enfouisse-
ment. En jouant par exemple sur le
levier fiscal, en augmentant la taxe

sur les activités polluantes.
Lamoitié de la « production » de Va-

lor 3E part vers des incinérateurs de
la région nantaise et l’usine Bouyer-

Leroux de La Séguinière (séchage
des briques produites grâce au mé-
thane récupéré). L’autre moitié est di-
rigée vers l’usine de tri mécano-bio-

logique de Bourgneuf-en-Mauges…
qui doit recourir à l’enfouissement de
50 %.
« Nous sommes arrivés à un ni-

veau difficilement dépassable, es-
time Jacky Bourget, président de Va-
lor 3E.Mais nous cherchons des so-
lutions, des alternatives utiles pour
nos déchets. A condition que ça
ne coûte pas plus cher. » La piste ?
Transformer ces déchets, jusque-là
enfouis, en CSR : combustibles so-

lides de récupération. « Les cimen-
teries peuvent les utiliser, mélangés
à d’autres produits, pour faire fonc-
tionner leurs fours. »
Une solution qui passera par l’en-

tente avec d’autres collectivités de
la Région. « On ne peut pas déve-
lopper, ou faire fonctionner, une

installation pour seulement 10 000
tonnes. Pour nous, c’est l’enjeu du
mandat », conclut Jacky Bourget.

(1) Le comité syndical de Valor3e ras-

semble 112 communes de Maine-et-
Loire et Loire-Atlantique, soit 309 000
habitants. Il gère les moyens de trai-
tement des ordures ménagères rési-

duelles des adhérents.

Sylvain Maudet (responsable financier) et Vincent Veron (directeur technique

arrivé il y a un mois) entourent Jacky Bourget, président, devant le nouveau siège

de Valor 3E.

Valor 3E mutualise son nouveau siège
Depuis hier, le siège de Valor 3E se
trouve dans la zone de la Bergerie,
à La Séguinière. 230 m2 de locaux
neufs et bien isolés, de bureaux et
de salles de réunion, qui sont mu-
tualisés avec le syndicat mixte des

Vallées de la Moine et de la San-
guèze. Une secrétaire, du matériel et

des abonnements sont également
communs aux deux structures. « De
quoi faire des économies, explique
Jacky Bourget. Du côté des charges
énergétiques mais aussi parce que
nous sommes désormais proprié-
taires. Quand on sait qu’on a payé
150 000 € de loyers depuis 2008… »

L’atelier protégé livre 3 000 repas à domicile
En s’associant avec Restoria, l’Adapei a boosté un ambitieux projet

dont la réussite repose en bonne partie sur les travailleurs handicapés.

L’initiative

Depuis le 28 août dernier, les 850 re-
pas destinés aux bénéficiaires des
différentes structures de l’Adapei
49 (Association départementale des

amis et parents de personnes han-
dicapées) sont désormais préparés
dans les locaux de l’atelier proté-
gé de l’Adapei, situés rue du Mans.

Cette idée avait été lancée en 2012
par le conseil d’administration.
Finalement, après avoir retenu

la société Restoria pour mener en

commun ce projet à bien, ce dernier
est devenu plus ambitieux. Restoria
a proposé de réaliser aussi les 3 000
repas de la société les Menus Ser-

vices, spécialisée dans le portage
à domicile (Ouest-France du 10 oc-
tobre). Celle-ci a créé, pour l’occa-
sion, la société Poivre et Sel.

Construction d’une cuisine
et création d’emplois

La nouvelle cuisine a été construite
dans des bâtiments existants. Tous
les services nécessaires au bon
fonctionnement d’une cuisine sont

regroupés sur 800 m2 : service de ré-
ception, de prétraitement, des prépa-
rations froides et chaudes, d’expédi-
tion et de livraison.

Pour remplir l’objectif visé, soit
3 500 repas livrés en 2015, il a fal-
lu recruter et former du personnel.
Parmi les 29 personnes recrutées,

17 sont des travailleurs en situation
de handicap. « La demande est im-
portante, informe Frédéric Bourdy,

directeur à l’Adapei 49. L’activité
de sous-traitance étant en baisse,
nous devons nous diversifier, en
nous dirigeant notamment vers des
prestations de service, pour péren-
niser nos emplois. »
Deux jeunes, Adeline, 20 ans, et

Bradley, 19 ans, ont aussi été recru-
tés par la Mission locale pour des

emplois d’avenir. Pendant 3 ans, ils
vont pouvoir se former et acquérir un
diplôme, le CQP, un certificat de qua-
lification professionnelle d’employé

technique de restauration.
Les différents partenaires du pro-

jet se félicitent de cette co-entreprise

inédite, à savoir un partenariat entre
une association œuvrant pour l’inser-

tion du handicap, l’Adapei, et une en-
treprise privée, Restoria. « Cette ex-
périence montre que la personne
handicapée n’est pas considérée
comme un citoyen de seconde
zone, qu’elle a sa place dans le
monde du travail, rapporte Christian
Michalak, sous-préfet. Être solidaire,
relever des défis économiques, on
est bien dans l’économie sociale et
solidaire, mise en avant le mois der-
nier. La chance donnée aux jeunes
en contrat d’avenir en est un bel
exemple aussi. »

La visite de la nouvelle cuisine centrale dans les ateliers de l’Adapei s’est

déroulée lundi après-midi. Y étaient conviés le sous-préfet, et les différents

partenaires du projet.

Jeanneau : la plaisance ancrée dans les terres
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